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MARS

16 
ATELIERS ÉCRITURE
Bibliothèque, 9h30 à 12h
PORTES OUVERTES, 
École Saint Julien, 9h

17 
CONCERT DE PÂQUES
Église, 17h

22
PALMARÈS DES SPORTS
Espace Flora Tristan, 19h

23
CARNAVAL CPE
Départ à 11h de la Salle Jean
Garin

24
REPAS DE NOS AÎNÉS
Espace Flora Tristan, 12h
RALLYE DE PRINTEMPS 
DU CYCLO CLUB JARRÉZIEN
MJPT, 7h30

30
TOURNOI LOISIRS DE BASKET
Salle des sports

AVRIL

6&7
TOURNOIS DE JUDO
Salle des sports

13&14
INTERSEL - SYSTÈMES
D’ÉCHANGES LOCAUX,
Espace Flora Tristan

15 AU 19
AUDITIONS DE L’ÉCOLE 
DE MUSIQUE
Amphithéâtre, de 18h à 19h

19
DON DU SANG
Espace Flora Tristan, de 15h30 à
21h.

20
CONCOURS DE PÉTANQUE
À la Boule joyeuse.

MAI

8
ARMISTICE 1945
•Office religieux à 10h.
•Monument aux morts à 11h.
•Vin d’honneur à l’Espace
Part’Ages à 11h45.

9
TOURNOI SENIOR BASKET
Salle Jean Garin, 8h.

11&12
TOURNOI JEUNES BASKET
Salle Jean Garin, 8h.

24 AU 26
FESTIVAL BRASSENS
•Vendredi : apéritif à 19h et
concert à 21h à l’Espace Flora
Tristan.
•Samedi 16h, concert dans le
quartier des écoles.
•Dimanche : 10h30 bœuf musical.

31
COURSE DE GÉNÉRATIONS DU
CONSEIL DE PARENTS D’ÉLÈVES,
Terrain en ghorre du stade.

31 AU 2 JUIN
REPRÉSENTATION THÉÂTRALE,
Espace Flora Tristan.

JUIN

2
VIDE GRENIER
École privée Saint-Julien, 
de 9h à 17h.

14
CONCOURS DE PÉTANQUE 
DE L’AMICALE DES POMPIERS
Terrain de ghorre du stade 
à 18h30.

15
FÊTE DE L’ÉCOLE 
LES CHADRILLONS
École publique à 14h.

16
GALA MJPT
Espace Flora Tristan à 14h.

29
KERMESSE DE L’ÉCOLE PRIVÉE
École Saint-Julien à 15h .

30
FÊTE DE L’ASSOCIATION 
DE BASKET
Salle Jean garin, à 8h.
TOURNOIS DE WARGAMES
Espace Part’Ages.

„LES RENDEZ-VOUS DE SOUCIEU
I
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Bloc communal : le premier échelon de proximité

Pour retrouver la confiance dans leurs institutions, il faut que les habitants compren-
nent mieux qui fait quoi. La réforme des collectivités annoncée insiste sur la lisibilité
et la cohérence de l’action publique. Elle devrait reposer sur l’existence de 4 blocs exer-
çant des compétences plus spécifiques : le bloc communal (communes / communauté
de communes), le bloc régional (départements / région), l’État et l’Europe. Le bloc com-
munal est donc le premier échelon de proximité, fruit des lois de décentralisation suc-
cessives, organisant des transferts de compétences de l’État aux collectivités locales,
dans des domaines aussi importants que le logement, les déplacements, le dévelop-
pement économique, la culture…

L’action développée au plus près de l’usager, repose sur une forme de coopération qui
est sans doute l’une des attitudes les plus abouties de la démocratie, à condition qu’elle
repose sur l’efficience et la clarté du système. Ce n’est pas toujours la réalité : dans le
cas des transports, une préoccupation très actuelle, ce n’est pas moins de 3 autorités
régulatrices locales qui ont en charge cette compétence. Le nouvel acte de décentra-
lisation qui se profile devrait instaurer la notion de chef de file : pour chaque grande
politique, une seule autorité. Dans cette optique, la Région vient de se doter de la com-
pétence coordination des transports, une première étape qui devrait introduire plus d’ef-
ficacité pour l’usager. 

Ce projet de réforme territoriale confirme l’identité du couple communes / communauté
de communes sous l’appellation « bloc communal », l’objectif étant de conforter un
service public optimisé au niveau local, plus concret et personnifié. Dans cette vision,
la Commune conserve un rôle indispensable pour resserrer le lien social, et la Com-
munauté de commune un rôle tout aussi indispensable pour représenter un territoire
de vie qui articule le local et le global.

L’action actuelle de la Copamo s’inscrit bien dans cette logique, en travaillant à la réa-
lisation de grands projets qui devraient fortement améliorer le service public local  :
extension de la gendarmerie à Mornant, avec création d’un pôle judiciaire, construc-
tion d’un nouveau centre aquatique mieux adapté aux besoins des familles et des
scolaires, construction d’un immeuble multi-fonctions regroupant tous les grands
services proposés aux habitants (logement, déplacements, emploi…) dans la logique
du guichet unique. Pour souder ce « bloc communal » et rendre les services qu’il pro-
pose plus lisibles, il faut que l’information circule mieux. Il existe pour cela un outil
moderne que la Copamo va développer : le SIG (Système d’information géogra-
phique). En plus de la géolocalisation des services, selon le principe du GPS, il pro-
posera différentes couches d’informations directement accessibles au public. L’abou-
tissement de ce long travail de structuration et de compilation d’informations sera la
réalisation d’une carte interactive, permettant d’accéder aux services du territoire de
chez soit via internet, à l’horizon 2015. Les trois représentants élus de votre commune
délégués à la Copamo participent à l’élaboration de ces projets.

Les habitants ont besoin de plus d’efficacité et de proximité, pour cela il faut déployer
les bons outils humains et techniques, c’est aussi le sens de notre action. Je souhaite
que dans ce nouveau paysage institutionnel qui se dessine, notre commune continue
à progresser pour le bien-être et le bonheur de ses habitants. Bonne année 2013.

ÉDITO mag’+
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RÉAMÉNAGEMENT D’UN PRÊT 
À TAUX RÉVISABLE
En 2005, la commune avait souscrit un
prêt d’un montant de 300 000 €  sur 15
ans. Il s’agissait d’un prêt à taux révisable
tous les 4 ans. Compte tenu de la pro-
position faite par la banque, le Conseil
municipal a décidé d’opter pour un taux
fixe de 1,99% pour la durée résiduelle du
prêt c'est-à-dire 8 ans.

CONTRAT PLURIANNUEL
2010/2013 LIANT LA
COMMUNE AU CONSEIL
GÉNÉRAL
Le Conseil général du Rhône soutient les
projets des communes par le biais de
contrats pluriannuels. Certaines com-
munes comme la nôtre emploient des
sapeurs pompiers volontaires, et surtout
les autorisent à être de garde durant
leurs heures de travail.

Le Conseil général a décidé de bonifier
l’aide apportée aux communes employant
des sapeurs pompiers volontaires. Ainsi,
le conseil municipal a approuvé l’avenant
n° 1 fixant à 32,44 % le taux d’aide pour
l’opération « aménagement du centre
bourg tranche 1 » au lieu de 30 %, soit
une augmentation de 2,44 points.

MARCHÉ DE TRAVAUX 
DE VOIRIE 2011
Afin de réaliser des travaux supplémen-
taires sur le chemin de la Combe, le
Conseil municipal a approuvé l’avenant
au marché initial d’un montant de
6932,26 €  TTC.

ACQUISITION D’UN BIEN
CADASTRÉ AB 260
Dans le cadre de la politique d’aména-
gement de la commune, la parcelle
située au 17 rue de Verdun faisait l’objet
d’une réserve foncière. L’acquisition de
cette parcelle répond à trois objectifs :
mise en sécurité du carrefour au bas de
la montée des Littes, desserte d’une
zone d’habitat future, amorce d’une voie
d’évitement du centre. Dans un premier
temps, la maison située sur cette parcelle
servira de lieu de stockage puis elle sera
démolie. Le conseil municipal a décidé
d’acheter cette parcelle au prix fixé par les
services des domaines soit 185 000 € .

APPROBATION DU RAPPORT
D’ACTIVITÉ 2011 DU SITOM
En tant que membre du SITOM, le
conseil municipal doit étudier et approu-
ver le rapport annuel du SITOM.

Les principaux éléments
pour 2011 sont :
Des performances d’économie d’eau
(15 000 m3) et de pétrole (76 000 litres).

Un coût net du service de 59,95 €  par
habitant par an après subventions.

En moyenne 521,44 kg de déchets
sont produits par habitant, le SITOM en
valorise 90,46 % soit 471,66 kg par habi-
tant.

Le montant des dépenses en fonction-
nement a été de 6 183 092,00 €  et celui
des recettes de fonctionnement de 7 158
505,00 € .

Le montant des dépenses d’investis-
sement a été de 649 947 €  et celui des
recettes d’investissement de 1556
128,00 € .

Le conseil municipal a approuvé ce rapport.

CONVENTIONS DE MISE 
À DISPOSITION DES LOCAUX
COMMUNAUX
Dans le cadre de sa politique de soutien
aux associations et aux établissements
scolaires, la commune leur met à dispo-
sition des locaux. Afin de fixer les règles
d’utilisation, le conseil municipal a
approuvé les conventions avec la MJPT,
l’école Saint Julien, l’école des Cha-
drillons et le collège la Perrière.

SAINTELYON : UTILISATION
DES INFRASTRUCTURES
COMMUNALES
Dans le cadre de l’organisation de la
manifestation ralliant Saint Etienne à
Lyon, Soucieu en Jarrest est une ville
relais. Cette manifestation a lieu tous les
ans.

Afin de mettre en place le ravitaillement,
les soins et la logistique, la société Extra
sport sollicite l’utilisation de la salle des
sports Jean Garin. L’utilisation de la logis-
tique communale se fait en contrepartie
d’une participation aux frais versée par l’or-
ganisateur. Au titre de 2012, le montant de
la participation est fixé à 5000 € .
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SÉANCE DU 2 NOVEMBRE 2012

et aussi :
Clélia CANOVAS, 25 décembre
Esteban CHAPUS, 10 décembre 
Stella CIOLFI, 15 octobre
Lisa EMMANUEL, 13 décembre
Camille GUILLERMAIN, 24 octobre 
Axel MAGNIN, 13 octobre
Sandrò MARTINS, 30 octobre
Emma MAUFROY, 2 octobre
Célia NICOLLE, 2 octobre
Aaliyah PINAUD, 8 octobre
Lily PONT, 28 septembre
Corentin SEYNAVE, 5 novembre
Keyssy TRULES, 2 novembre
Léonie FAUGIER, 31 décembre 
Léo REGO, 27 décembre 

État civil( )
NAISSANCES 2012

Camille GAUTHIER, 
23 novembre

Le�na FOUCHET, 
16 septembre

Léonore GAUDIN, 
13 décembre

Maxence GAUDIN, 
22 novembre

Soren CHAMP, 
10 octobre

Kasandra VILLOUTA,
17 octobre

„BRÈVES DE CONSEIL
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État civil( )
„BRÈVES DE CONSEIL

I
So

u
ci

eu
 M

a
g

’
/

n
o 3

7

5

MARIAGES 2012
SÉANCE DU 17 DÉCEMBRE 2012

Le traditionnel coffret de produits locaux
offert par la mairie

Lucie ROUSTAN et Xavier MARCHAL, 
6 octobre

ACQUISITION D’UNE BANDE
DE TERRAIN ISSUE 
DE LA PARCELLE AI 22
La commune a fait l’objet d’une mise en
demeure de procéder à un alignement
individuel de la part du propriétaire de la
parcelle cadastrée AI 22. La commune a
donc mandaté un géomètre pour procé-
der à cet alignement. Une emprise de
17m² a été retenue sur la parcelle de ce
propriétaire. Il nous est donc proposé
d’acquérir ce bien au prix de 1 700€  et
de prendre en charge les frais des docu-
ments d’arpentage et d’acte notarié. Le
conseil municipal a décidé d’acquérir
cette parcelle.

ASSAINISSEMENT :
APPROBATION DU RAPPORT
POUR L’EXERCICE 2011 DU
SIAHVG
En tant que membre du Syndicat inter-
communal d’assainissement de la haute
vallée du Garon (Messimy / Soucieu /
Thurins), le conseil municipal doit étudier
et approuver le rapport annuel de ce syn-
dicat.

Principaux éléments 
de ce rapport
Après consultation en 2010, renouvel-
lement du contrat d’affermage à compter
du 1er mai 2011 pour une durée de 8 ans.

Constante progression du nombre de
clients raccordés.

La consommation moyenne par
abonné est de 101m³ / an (référence à
la  moyenne nationale).

Les principales réalisations techniques
sont l’étude et la réalisation du traitement
phosphore, l’étude du remplacement de
la presse actuelle par une centrifugeuse ;
la création d’une mini station et le rac-
cordement d’un hameau à Messimy ainsi
que la mise en place de l’auto-sur-
veillance des déversoirs d’orage soumis
à déclaration.

Pour le SPANC (assainissement non
collectif), il y a eu 2 installations neuves
et 4 rénovées contrôlées par le Syndicat. 

Le conseil municipal a approuvé ce rapport.

RECENSEMENT 
DE LA POPULATION 2013
Le recensement 2013 aura lieu à Sou-
cieu entre le 18 janvier et le 17 février.
Afin de le réaliser, la commune emploie
7 agents recenseurs sous la responsa-
bilité de 2 élus. Le conseil municipal a
fixé la rémunération des agents recen-
seurs et la prise en charge des frais mis-
sions et déplacements des élus.+

Septembre à décembre 2012

Claire GUILLOT et Nicolas CLEMENT, 
22 décembre
Gaëlle ROBERT et Sylvain BRESSON, 
23 octobre

rue de Verdun
Acquisition de la maison Barange

DÉCÈS 2012
Romana BARBON veuve
CRÉMONESE, 
4 novembre
Lucienne GAMET veuve BRUNY, 
21 novembre
Maria GUILLAUME veuve
MAURAS, 
12 septembre
Jean MAXENCE, 27 septembre
Touria NADJIB, 21 octobre
Jean Maurice VIDAL, 23
septembre
Jean-Paul Dalaa-Ca, 14 janvier
2013.
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„DÉVELOPPEMENT DURABLE
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TRI DES DÉCHETS : DES HABITUDES
À PRENDRE

LES ESPACES NATURELS
ET AGRICOLES PÉRI-
URBAINS, UNE
DÉMARCHE EN FAVEUR
DE L’AGRICULTURE

C’est parce que le territoire
départemental perd tous les ans
des hectares de terres agricoles
au profit de l’urbanisation que 
le Conseil général met en place
un système de protection des
espaces naturels et agricoles
péri-urbains de l’Ouest lyonnais
(PENAP). 
Toutes les communes doivent délibérer
sur un périmètre de protection valable 30
ans. Il doit être élaboré en concertation
avec la profession agricole (syndicats,
chambre d’agriculture…) et les associa-
tions environnementales, notamment le
CREN (Conservatoire régional des
espaces naturels) et le Syndicat de
rivière du Garon (SMAGGA). Le péri-
mètre doit inclure toutes les zones agri-
coles à enjeux (zones irriguées, zones de
vergers, sièges d’exploitation…) ainsi
que les zones naturelles (espaces natu-
rels sensibles, zones humides, corridors
écologiques…). 

À noter que les zones agricoles proté-
gées par les PENAP bénéficieront prio-
ritairement des aides à l’agriculture.

À la suite des différentes concertations
et après le contrôle du SOL (Syndicat de
l’Ouest lyonnais) en charge du SCOT
(Schéma de cohérence territorial de
l’Ouest lyonnais), la commune a délibéré
sur son périmètre. Tous les périmètres
communaux doivent être en continuité et
validés par les services du Conseil géné-
ral. Ils doivent impérativement respecter
les deux grands objectifs de la procé-
dure : assurer la pérennité de l’agricul-
ture dans l’Ouest lyonnais et préserver
les ressources naturelles du territoire. 

Puis le Conseil général devra mettre en
place une enquête publique, vraisem-
blablement d’ici la fin de l’année 2013. +

Tranquillement, Régulièrement,
Incontournablement
La municipalité et de nombreuses asso-
ciations organisent régulièrement des
manifestations. Nous ne pouvons que
nous réjouir de cette vitalité qui permet
rencontres, culture et convivialité dans
notre commune. Néanmoins, il nous
reste à optimiser le tri des déchets de
façon efficace. L'amélioration du tri est
une des actions de l'Agenda 21. Cela
demandera forcément un investissement
de la part de tous, mais la commune
entend mettre à disposition du matériel
qui facilite ce tri.

DES POUBELLES À PORTÉE
DE MAIN
D'une manifestation à l'autre, nos
déchets se ressemblent : les bouteilles
en verre, les plastiques, les papiers ou
barquettes en carton... Souvent nous
n'avons pas les poubelles qui permettent
de faire le tri sur place ; c'est pourquoi
identifier les déchets, puis trouver des
contenants adaptés sera un premier tra-
vail. Des associations volontaires pour-
ront expérimenter le dispositif : une fois
les déchets dans les poubelles, il reste à
les porter dans les containers jaune, vert,
bleu. Cette contrainte ne peut être évitée.
Trouver un fonctionnement le plus facile
possible pour une efficacité maximale :
tel est l'objectif. En conjuguant nos efforts
nous devrions y parvenir.

DES GOBELETS
RÉUTILISABLES 
POUR PRODUIRE MOINS 
DE DÉCHETS
Le SITOM Sud Rhône (Syndicat inter-
communal pour les ordures ménagères)
a fait l'acquisition de gobelets réutili-
sables en plastique translucide de 25 cl.
Il est possible de les réserver pour une
manifestation en contactant le :
04 72 31 90 88.
Le recours à des gobelets réutilisables
s’inscrit pleinement dans l’idée de pas-
ser d’un bien jetable à un bien durable.
La suppression des sacs plastiques en
supermarché a été enclenchée : pour-
quoi ne pas reproduire cette démarche
avec les verres en plastique ? 

Les intérêts sont nombreux
 Inciter l’usager consommateur à deve-
nir acteur du développement durable et
à réfléchir sur les autres pistes de réduc-
tion des déchets. 

Garantir la propreté des espaces
publics : les gobelets en plastique
jetables sont souvent abandonnés. 

Générer des économies indirectes : un
gobelet réutilisé 30 fois induit 6 fois moins
de déchets qu’un gobelet jetable ! 

Permettre de communiquer sur les
événements et les manifestations par
l’intermédiaire d’une personnalisation
des objets. +

VÉRONIQUE LACOSTE

en plastique pour vos manifestationsLe SITOM propose des gobelets réutilisables
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„SOUCIEU QUOI DE NEUF 

EN AVANT SCOOT
COPAMO 

Un scooter vous permettrait 
de vous rendre plus facilement
au travail ou en formation ?
L’espace Emploi-formation 
de la Copamo vous propose 
une solution à petit prix.
La Copamo (Communauté de com-
munes du pays mornantais) met à votre
disposition deux scooters en location au
prix de 10€  la semaine, assurance,
casque et antivol inclus.

Pour bénéficier de ce service, il vous suf-
fit de résider sur l’une des 16 communes
du territoire intercommunal et d’être en
parcours d’emploi ou de formation. 

Le permis B ou le BSR ne sont obliga-
toires que si vous êtes nés après 1987. 

Pour toute information complémentaire,
contactez le service Économie emploi
formation de la Copamo ou rendez-vous
directement auprès de ses animateurs à
l’espace Emploi formation. +

Pour valoriser la vue exceptionnelle du
site du Signal de Saint André, point cul-
minant de l'Ouest lyonnais, la Copamo,
à travers sa compétence Aménagement
touristique, a amorcé l'aménagement du
site : création d'une plateforme en sur-
plomb des rochers avec garde du corps
et table d'orientation, création d'une aire
de pique-nique avec toilettes sèches,
aménagement d'un petit théâtre de ver-
dure, création d'un chemin de ronde
ainsi qu'une signalétique éducative
accessible aux personnes en situation

de handicap visuel ou moteur. L'en-
semble de ces aménagements est réa-
lisé dans une optique de développe-
ment durable, prenant en compte les
aspects paysagers, économiques et
humains.

Allez vous y promener : il suffit de sta-
tionner à l'entrée du village de Saint-
André-la-Côte et de suivre les pan-
neaux. +

VÉRONIQUE LACOSTE

Après quelques mois sans policier
municipal à la suite de la démission 
de Philippe Rabatet, Yves PIEGAY a
pris sa fonction de brigadier chef
principal à Soucieu le 4 février.

Policier municipal depuis de
nombreuses années, 
il a acquis une solide expérience au
sein de la commune de Brignais.

SIGNAL DE SAINT ANDRÉ LA CÔTE : QUELLE VUE !

„Boulevard du Pilat à Mornant
Contact : 04 78 44 05 92 ou :
emploi@cc-paysmornantais.fr

Espace Emploi Formation

et la commission sécuritéYves Piegay (au centre)

Vous êtes en recherche d'emploi, vous
avez un problème de mobilité ? Sous
certaines conditions, vous pouvez
bénéficier d'aides financières (garde
d'enfants, passage du BSR…) en vous
adressant au Service Emploi Copamo.
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„SOUCIEU QUOI DE NEUF 

Durant l’année 2012, les pompiers de Soucieu ont effectué 236
interventions représentant 260 sorties d’engins, principale-
ment pour le secours à la personne de toute nature.
Effectif : 33 sapeurs pompiers.
3 nouveaux arrivés   par mutation : Bourgois Jérémy, Alodji-
Osse Léandre, Piriou Sébastien.

DES MÉDAILLES BIEN MÉRITÉES
Les responsables du SDIS, en présence du maire de Soucieu
et du maire d’Orliénas qui avait répondu à l’invitation, ont

annoncé le lancement du programme de la nouvelle caserne
qui devrait voir le jour en 2015 sur le secteur de la Maillarde.

Médaille d’argent pour 20 ans de services : Gérald Garin.

Médaille de vermeil pour 25 ans de services : Michel Chambry.

2 médailles d’or pour 30 ans de service : Joël Emptaz, adjoint
au chef de centre, et chef de centre, Hervé Pinat.
Pour information, la durée moyenne d’engagement d’un sapeur
pompier volontaire sur le plan national est de 8 ans. +

GALAXIE VIDÉO : UN PASSAGE DE FLAMBEAU EXEMPLAIRE

„1 rue de Verdun, Soucieu en Jarrest 
Tél : 04 72 31 07 79

Galaxie vidéo

LA SAINTE BARBE EN CHIFFRES

Raoul Borriglion a créé ce commerce
informatique il y a dix ans à Soucieu. Il a
débuté prudemment avec un seul
employé en 2002. Ils sont six à ce jour. 

Galaxie vidéo a trouvé des clients fidèles
sur les 16 villages de la Copamo et bien
souvent au-delà. Si Internet constitue un
concurrent de taille dans l’informatique
ou l’électroménager, Raoul a su faire du
travail en équipe un atout, alliant exper-
tise et disponibilité. 

«C’est ainsi qu’on franchit la porte du
magasin, stressé, l’ordinateur sous le
bras, et qu’on en sort rasséréné, presque
réconcilié avec la technique » témoigne
une cliente. Et parfois, pour peu qu’on
soit stagiaire, on reste ! Car le proprié-
taire a su faire la place aux jeunes,
accueillant chaleureusement au fil des
années des stagiaires du collège. 

C’est en appliquant cette philosophie
tranquille que Raoul assure la transmis-
sion : trois de ses employés sont consti-
tués en SARL pour racheter le com-
merce  : Bertrand Hassler, Maximilien
Blanchon et Florian Brandao, âgés de 21
et 25 ans. Ces deux derniers sont d’an-
ciens stagiaires de 3ème. Ils poursuivront
exactement comme ils travaillaient avec
Raoul, dans leurs secteurs de compé-
tence, dispensant les mêmes services et
dépannages. Avec sa bienveillance natu-
relle, Raoul a accompagné ses poulains
pas à pas dans leur projet, avant de se
consacrer définitivement à ses respon-
sabilités associatives sur Messimy, et sa
passion du jardin ! +      SYLVIE BROYER

à votre service
Une équipe compétente 

Joël Emptaz, Hervé PinatGérald Garin, Michel Chambry,
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„SOUCIEU QUOI DE NEUF 

La fête des voisins peut réunir les habi-
tants d'une rue, d'une place ou d'un quar-
tier. C'est une affaire d'organisation ; il n'y
a pas de règle. Vous pouvez l'organiser
quand bon vous semble... sauf l'hiver si
la météo vous importe !

QUELQUES POINTS 
QUI FACILITENT
L'ORGANISATION, SURTOUT
POUR LA PREMIÈRE FOIS
Parlez-en avec un voisin ou deux. Cela
suffit pour «amorcer».

Décidez d'une date.

Convenez de commencer par un apé-
ritif, c'est moins lourd à organiser.

Réservez si besoin tables et bancs à
la mairie via www.soucieu-en-jarrest.fr.

Préparez des invitations pour les
boîtes à lettre de la zone définie. Vous
pourrez les photocopier en mairie. Pré-
cisez à chaque ménage d'apporter une
bouteille et quelques biscuits apéritif.

Distribuez ces invitations et rendez-
vous le jour J.

Si vous avez besoin d'un peu d'aide
écrivez à contact@soucieu-en-jarrest.fr
et nous vous contacterons.

Sylvain, Florence, Philippe et Marie ont
pris l'initiative d'organiser une rencontre
de voisins il y a deux ans : « On voulait
proposer simplement aux personnes du
hameau de passer un moment ensemble
pour mieux se connaître. » précise Flo-
rence.

COMMENT VOUS ÊTES-VOUS
ORGANISÉS ? 
« Des repas de quartier avaient eu lieu,
il y a déjà plusieurs années, et on a sou-
haité relancer cette joyeuse initiative. On
en a parlé à ceux qu’on rencontrait, puis
on a mis des invitations dans les boîtes
aux lettres avec un numéro de téléphone.
À trois familles, on a préparé un plat prin-
cipal et chaque famille a apporté le reste.
On avait organisé ça dans notre jardin.»

ET COMMENT ÇA S'EST
PASSÉ ? 
« Ça s'est tellement bien passé que cette
année on a recommencé chez Philippe
et Marie. Tous ceux qui étaient dispo-
nibles sont venus. C'est vraiment une
rencontre intergénérationnelle de 3 à 92
ans... On passe une bonne soirée
ensemble et tout le monde en est très
satisfait. Et si on fait du bruit, on ne craint
pas de déranger les voisins ! » +

TÉMOIGNAGE DE FLORENCE, CHATÊTRE
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VIVENT LES RENCONTRES DE QUARTIER !

Fêtes de quartier, apéros entre voisins, fête des voisins, goûter 
de la rue… autant d'appellations qui indiquent que la convivialité
peut s'exprimer dans un quartier. Tous ceux qui y participent vous le
diront : « Je peux mettre un nom sur les visages.» « Depuis on se rend
des petits services. » « C'est agréable de connaître les gens de son
quartier... » « C'est gagnant / gagnant. »

FÊTE DES VOISINS 
DU CHEMIN DE LA COMBE

Avant de s’installer à Soucieu il y a quatre
ans, Nathalie organisait déjà la fête des
voisins de son quartier à St Genis Laval.
Reproduire la même chose à Soucieu lui
a paru évident. Elle s’est donc lancée et
depuis, elle organise chaque année ce
moment convivial qui ravit tous les parti-
cipants, adultes et enfants.

COMMENT FAITES-VOUS
NATHALIE ?
« Je vais tout simplement sur le site :
www.lafetedesvoisins.com et je m’ins-
cris. Je reçois alors des affichettes, des
ballons et même un tee-shirt logoté. La
date étant choisie, je mets ces affiches
dans les boîtes aux lettres de tous les
riverains et des mitoyens du chemin de
la Combe. Cela représente environ une
vingtaine de personnes. Je répartis sur
chaque affiche les besoins en sucré, salé
ainsi que les boissons. L’apéritif sera
ainsi équilibré. Chacun amène sa chaise
et Nathalie fournit les tables. »

Le but de ce rendez-vous annuel est de
passer un bon moment ensemble, de
mieux se connaître, de communiquer.
C’est aussi un moment de partage appré-
cié de tous. Rendez-vous en 2013 !

TÉMOIGNAGE DE NATHALIE, 
CHEMIN DE LA COMBE

VIVE LA SOLIDARITÉ
ENTRE VOISINS

« Je me suis cassé la jambe le 12 sep-
tembre en tombant dans le jardin. Les
petits voisins d'à côté ont été adorables.
J'ai crié et Thomas et Lucas (13 et 9 ans)
ont appelé leur maman pour me porter
secours, et ils ont appelé les pompiers.
On dit souvent que les gosses font des
bêtises... mais c'est très touchant de voir
des enfants qui sont attentifs. Depuis ils
me demandent toujours des nouvelles.
J'ai eu aussi des aides des voisins pour
le repassage. On ne fait pas de fêtes de
quartier mais je me dis que ce serait une
bonne idée. »

TÉMOIGNAGE DE MARIE NOËLLE, 
RUE DE LA CHAUCHÈRE
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C’est un souci permanent pour la Com-
mune ; elle y consacre depuis longtemps
beaucoup d’argent et d’énergie. La pro-
blématique de circulation dans la traver-
sée de Soucieu est liée à la présence de
deux routes départementales qui se croi-
sent dans le centre : la D25 qui est une
voie de rabattement des monts du Lyon-
nais vers l’agglomération et la D30 qui
est la voie de desserte transversale de
l’Ouest lyonnais. Cette configuration
entraîne un niveau de trafic important :
ce sont environ 8000 à 9000 véhicules
qui traversent la Commune chaque jour,
tous sens confondus. Le flux de circula-
tion le plus important correspond aux tra-
jets domicile travail, qui ont lieu en début
de matinée et en fin d’après-midi, notam-
ment en direction de Brignais. Il faut ajou-
ter à cela le trafic local, les transports de
marchandises et les transports collectifs.

À noter que la traversée du village est
interdite pour une partie au trafic
camions. 

La sécurité est une priorité sur laquelle
nous avons souvent alerté les services
du Département et de la Préfecture.
Depuis 20 ans, nous travaillons réguliè-
rement avec les services du Conseil
général pour réaliser des aménagements
de sécurité et garantir au mieux celle des
piétons. Le cadre réglementaire qui nous
est imposé conditionne ces aménage-
ments et, quels qu’ils soient, personne
n’est à l’abri d’un accident compte tenu
du niveau de trafic. Chacun doit rester
conscient que le risque zéro n’existe pas,
compte tenu du manque de civisme de
certains automobilistes, ou du manque
de vigilance toujours possible d’un usa-
ger conducteur ou piéton.

La question de la prévention des risques
reste donc pour nous une préoccupation
constante. Il est important de la re situer
dans l’approche générale de la problé-
matique des déplacements. Ainsi, la
question doit être traitée suivant quatre
axes de travail complémentaires :

LA SÉCURISATION POUR LES
PIÉTONS DU RÉSEAU
ROUTIER EXISTANT
C’est la partie la plus concrète et la plus
consommatrice de moyens. En 1998,
une étude globale de sécurité avait été
réalisée avec les services du Conseil
général. Elle nous avait conduits dans un
premier temps à mettre en place un nou-
veau plan de circulation, puis à réaliser
progressivement plusieurs aménage-
ments de voirie destinés, entre autres, à
limiter la vitesse. Nous avons ainsi réa-

SÉCURITÉ ROUTIÈRE, TOUS RESPONSABLES

„ÉCHO DES COM’
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lisé de nouveaux giratoires, la reconfi-
guration de plusieurs carrefours, la créa-
tion ou l’élargissement de plusieurs kilo-
mètres de trottoirs, l’instauration de
zones 30 à toutes les entrées du village,
la multiplication des ralentisseurs. Il y a
quelques années, des aménagements
très importants ont également pu être
concrétisés au niveau du collège et des
écoles pour bien différencier les flux et
sécuriser les circulations piétonnes.
Cette année, l’acquisition par la Com-
mune de deux maisons mal situées dans
le centre et vouées à la démolition consti-
tue une nouvelle action importante en
faveur de la sécurité. Elle permettra à
terme d’améliorer la visibilité et la fonc-
tionnalité des deux carrefours situés
place de la poste et rue de Verdun.

LES SOLUTIONS 
DE DÉVIATION DU TRAFIC
POUR SOULAGER LE CENTRE
BOURG 
Elles sont complexes à mettre en œuvre,
elles peuvent impacter les communes
voisines et doivent être étudiées à
l’échelle intercommunale. Nous avons pu
mettre en place la déviation d’une partie
du trafic poids lourd empruntant la D30 ;
le barreau réalisé sur plusieurs années,
entre les deux giratoires situés à l’Ouest
de la Commune, a permis de soulager le
centre d’une partie du trafic. Mais les
véritables solutions d’évitement du vil-
lage sont représentées par les deux tra-
cés ouest et est qui figurent dans les
documents d’urbanisme de la Com-
mune. Leur réalisation relève du long
terme compte tenu des coûts et de leur
caractère intercommunal qui suppose un
travail de concertation avec les com-
munes de Brignais et d’Orliénas.

LE DÉVELOPPEMENT DES
SOLUTIONS ALTERNATIVES 
À LA VOITURE INDIVIDUELLE
C’est une solution sur laquelle reposent
de grands espoirs pour l’avenir. À l’heure
actuelle, nous travaillons activement
avec le Conseil général pour l’améliora-
tion de la desserte transport en commun.
En juillet 2013 sera mis en place un dis-
positif de navettes de rabattement à la
demi-heure en heures de pointe et à
l’heure en heures creuses vers la gare de
Brignais et le tout nouveau tram-train.
Nous comptons beaucoup aussi sur les
connexions avec le réseau cars desser-
vant Brignais. La solution du covoiturage
est également mise en avant via internet,
l’identification prochaine de deux par-
kings relais de covoiturage est égale-
ment prévue. D’autre part, nous avons
mis en place un plan des déplacements
doux piétons et cyclables, réalisable par

tranches, prioritairement sur la partie
agglomérée de la Commune avec le sou-
hait de relier les hameaux par la suite.

Les actions de prévention et de sensibi-
lisation aux risques sont multiples. Nous
devons faire face à des comportements
paradoxaux, les gens qui travaillent et qui
traversent quotidiennement le village ont
la tentation permanente de la vitesse,
pour limiter leur temps de déplacement
qu’ils considèrent comme du temps
perdu, ils apprécient peu les ralentis-
seurs ; les mêmes automobilistes, là où
ils habitent, sont révoltés par la vitesse
et réclament des ralentisseurs. 

Pour améliorer leur prise de conscience
sur site, la Commune a fait l’acquisition
d’un radar pédagogique qu’elle posi-
tionne alternativement sur divers sec-
teurs sensibles : écoles, collège… Elle va
en acquérir un deuxième cette année
qu’elle positionnera alternativement à dif-
férentes entrées du bourg et qui enre-
gistrera également le nombre de pas-
sages de véhicules (indication
importante pour de futurs aménage-
ments). Concernant le nouveau disposi-
tif de transport collectif, un gros travail de
communication sera engagé, à tous les
niveaux : Commune, Communauté de

Communes, Conseil général, pour pro-
mouvoir cette solution de déplacement,
notamment pour les trajets domicile tra-
vail. Il en va de même pour le covoitu-
rage, le site internet de la commune ren-
voie sur la plateforme du Conseil général
opérationnelle depuis octobre 2012
www.covoiturage-rhone.fr.

ACTIONS DE PRÉVENTION
ENFANTS
Nous organisons ou soutenons égale-
ment des actions de prévention à desti-
nation des enfants, j’ai notamment pro-
posé au Conseil municipal des enfants
de travailler sur un code de la rue pour
une meilleure prise de conscience des
dangers. C’est aussi l’occasion de sen-
sibiliser les adultes sur la sécurité au
volant, sachant que les enfants sont de
bons vecteurs de communication. Parmi
les autres actions de sensibilisation pré-
vues dans notre Agenda 21 figurent aussi
la mise en place de lignes déplacements
doux sécurisées vers les écoles et l’or-
ganisation chaque année, le dernier jour
de l’école d’une « Soirée sans voiture ». 

La Sécurité routière est bien l’affaire de
chacun.

GÉRARD GRANGE

„ÉCHO DES COM’
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„ÉCHO DES COM’ : BONNE ANNÉE 2013

2013, PLUS VOLONTARISTE ET SOLIDAIRE
Extraits du discours des vœux du maire

…/… En 2012, notre priorité était la réalisation d’ac-
quisitions foncières importantes pour l’avenir de la
commune et notamment pour la réalisation de pro-
jets indispensables tels que la construction d’une nou-

velle caserne, l’extension de l’école ou la construction d’un nou-
veau restaurant scolaire, des acquisitions importantes aussi
pour préserver des espaces verts et des espaces de rencontre
en cœur de village. 

La Commune a également saisi l’opportunité d’acquérir deux
maisons qui faisaient l’objet d’une emprise publique de longue
date, là aussi avec la volonté de retrouver des espaces de res-
piration dans le centre et de sécuriser des carrefours difficiles,
rue de Verdun, ou place de la Poste. Nous avons procédé à la
démolition de la maison offrant un beau dégagement à cette
place. Ces différentes acquisitions qui représentent un inves-
tissement de près de 2 M d’euros ont été réalisées pour l’es-
sentiel sur l’exercice 2012. Elles ont été financées pour partie
par l’emprunt, par des subventions et un autofinancement
important. 

Conséquence de ce gros effort financier de la Commune, le pro-
gramme d’investissement 2013, comme nous l’avions prévu,
sera nécessairement resserré. L’étude de centralité que nous
avions lancée en 2012 se poursuit, elle permet une réflexion
approfondie sur différentes options d’équipements et d’amé-
nagement que permettront ces acquisitions.

RÉAMÉNAGER DES ÉQUIPEMENTS EXISTANTS
En 2013, nous allons programmer une reprise de la place de
la Poste suite à la démolition, nous étudions également le
réaménagement de la place Etienne Morillon avec le double
objectif d’améliorer la sécurité et de re-végétaliser cette place.
Compte tenu des possibilités financières, la réalisation des tra-
vaux ne sera peut être pas envisageable avant 2014. Nous sou-
haitons également engager le projet de réhabilitation des locaux
des services techniques. Un gros travail de mise aux normes
et de restructuration de ces locaux est à réaliser. L’église fera
également l’objet d’une intervention pour le percement d’une issue
de secours exigée par les services de sécurité. Autre projet pro-
grammé sur 2013 : il s’agit d’une extension de la salle de sport
pour les besoins des associations sportives et du collège. 

En 2013, la Commune doit poursuivre ses efforts pour amélio-
rer son parc de logements sociaux. La construction du collec-

tif de 21 logements à l’angle de la rue de la Maillarde et de la
rue du Chauchère est prévue cette année, de même que la
réhabilitation de deux logements communaux au-dessus de la
Poste. Il faut savoir que depuis le 1er janvier 2012, la commune
est soumise à une obligation de production de logements
sociaux, en vue d’atteindre à plus ou moins long terme le taux
prévu par la loi des 20% de son parc existant. En attendant, la
commune devra reverser chaque année une contribution plus
ou moins importante en fonction des efforts réalisés pour
atteindre cet objectif.

DANS UN CONTEXTE GÉNÉRAL D’ÉCONOMIE 
Autant dire que du côté des dépenses de fonctionnement, il va
falloir poursuivre les efforts d’encadrement, car il faut aussi pré-
voir des augmentations relativement fortes de nos contributions
au contrat de rivière et au service départemental d’incendie.
Ceci dans un contexte de contraction des recettes liée au gel
des dotations de fonctionnement que nous verse l’Etat qui doit
aussi faire des économies. L’État prévoit également une réforme
des rythmes scolaires, avec un nouveau dispositif de «garde»
à mettre en place par la commune, qui va générer un coût sup-
plémentaire à prendre en compte. Malgré ce contexte plus dif-
ficile, nous n’avons aucunement l’intention de nous laisser
gagner par la morosité. La vie continue avec ses hauts et ses
bas, nous devons faire preuve de plus de réalisme pour priori-
ser les besoins, d’imagination pour optimiser nos moyens, de
sobriété et de solidarité pour continuer d’avancer ensemble
dans le bon sens, celui de l’intérêt général (...).

Il en va de même pour la collectivité que pour les ménages,
lorsqu’une période plus ou moins difficile s’annonce, la solida-
rité et le travail restent des valeurs essentielles, alors je forme
le vœu que l’année 2013 soit plus solidaire que jamais. »

GÉRARD GRANGE

Après

Place de la Poste. Avant

optimisés
Des équipements sportifs
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„DOSSIER 

DE VRAIES RICHESSES LOCALES

On pourrait presque se nourrir uniquement avec des produits
locaux. Des valeurs de référence sont attachées à ces produits :
l’authenticité, des services et des savoir-faire, la logique arti-
sanale, l’appel à la main de l’homme, le respect d’un code de
pratiques professionnelles de qualité.

Ces produits locaux sont à notre porte, chez nos voisins les agri-
culteurs, sur les marchés, dans certains commerces locaux,
dans les magasins gérés par les producteurs : du pain, du vin,
du fromage, de la charcuterie, de la boucherie, des fruits et des
légumes, à l'état naturel ou transformés.

JE CONSOMME LOCAL, DONC
Je sais ce que je mange.
Je sais qui est le producteur et j'apprécie le contact humain
lors de mes achats.
J'évite les transports de marchandises, donc le gaspillage de
carburant.
Je supprime les plastiques et polystyrènes de suremballage.
Je participe à la vie économique de ma région.

HISTOIRE DE LABOURAGE 
ET PÂTURAGE 

C'est en 1957 que la PAC, Politique agricole commune, a vu
le jour ! Au lendemain de la guerre, les pays européens déci-
dent de mutualiser leurs moyens pour relever le défi de l’indé-
pendance alimentaire mais aussi pour réaliser un rêve de fra-
ternité sur les décombres de la guerre. Il s'agit de garantir
l'autosuffisance de la communauté et d'offrir de nouveaux
débouchés aux agriculteurs. En une génération, cette politique
a permis de fournir aux consommateurs, tout au long de l'an-
née, des produits sûrs et de qualité à des prix accessibles, de
moderniser les moyens de production et de multiplier la pro-
ductivité par 3 ou 4, avec 2 à 3 fois moins de besoins en main-
d’œuvre. 

Toutefois cette agriculture intensive a causé des dommages.
La prise de conscience des effets nuisibles d'une logique pro-
ductiviste de l'agriculture sur l'environnement remonte aux
années 1970. C'est alors que la notion d'agriculture raisonnée
a vu le jour. Ce concept est réglementé et garantit l’accès de
l’exploitant et de ses salariés à l’information et la formation
nécessaires à la conduite de l’exploitation agricole dans une
démarche de développement durable. Il faut donner une
meilleure image de l'agriculture tout en garantissant un niveau
de revenu aux agriculteurs.

Les opposants à l'agriculture raisonnée, s'ils admettent que ce
concept peut permettre une plus grande sensibilisation des
agriculteurs à l'environnement, lui reprochent de ne pas aller
assez loin dans les interdictions ou dans les limitations. Le désir
de supprimer l'usage de la chimie de synthèse, de gérer de
façon globale la production en favorisant l'agrosystème mais
aussi la biodiversité, a redonné sa place à une agriculture bio-
logique (millénaire) qui avait été mise de côté. 

CONSOMMER LOCAL
Tant qu’il y aura des vachesLa compagnie d’acteurs agriculteurs
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„DOSSIER CONSOMMER LOCAL

Christophe et ses frères travaillent ensemble au GAEC de la
Chauchère. Les vergers qui produisent pommes, cerises,
pêches de vignes et nectavignes font l’objet de soins attentifs,
réguliers et exigeants. Comme à de nombreux exploitants, des
questions se posent face à la mondialisation : comment se situer
face à des pays où la main d'œuvre est moins chère ? Quelles
orientations prendre, quelles priorités mettre en place pour
garantir un revenu correct tout en respectant des règles envi-
ronnementales ? 

Adhérant à la SICOLY, le GAEC adopte l'agriculture raisonnée
en 1993. « Cette démarche a obligé les agriculteurs à s'inter-
roger sur leurs pratiques, précise Christophe : quand un ver-
ger est malade, c'est comme une personne ; on peut choisir de
lui donner des médicaments ou pas... et on ne peut utiliser que
des produits homologués. Un exploitant qui veut développer
l'utilisation de produits naturels devrait demander des autori-
sations qui prennent beaucoup de temps et coûtent très cher !
La SICOLY a accompagné la mise en place de pièges de
contrôle pour mesurer les dangers et traiter uniquement en cas
de besoin. C'est déjà un mieux. »

RÉSULTAT DANS 5 OU 6 ANS
Depuis deux ans, l'exploitation est en démarche « bio » sur 38%
des surfaces cultivées, notamment les cerises et les pêches de
vigne : « Le cahier des charges est très clair, ajoute Christophe,
aucun produit issu de la chimie de synthèse n'est toléré ! Ce

qui rend la démarche complexe, c'est qu'un verger exige une
réflexion à long terme ; on choisit d'implanter des variétés résis-
tantes, plus adaptées aux conditions pédoclimatiques locales
(conditions de température et d’humidité des sols), certaines
variétés sont trop fragiles. On ne verra le résultat que dans 5
ou 6 ans, quand les arbres produiront vraiment. Nous avons
besoin de l'aide de techniciens et de scientifiques. La SICOLY
nous épaule, heureusement. »

Pour terminer l'entretien, Christophe s'exprime sur la consom-
mation locale : « Notre sol est sableux et pauvre en matière
organique, ce qui ne permet pas de gros rendements. La proxi-
mité du bassin de consommation de Lyon est idéale pour les
produits agricoles des coteaux du lyonnais : nous pouvons tra-
vailler en vente directe ! » +

VÉRONIQUE LACOSTE

LA SICOLY, À SAINT LAURENT
D'AGNY, A 50 ANS

La coopérative SICOLY naît de la volonté de quelques pro-
ducteurs de s’associer et de regrouper leurs productions dans
le but de mieux valoriser leurs fruits sur le marché lyonnais. De
nombreux producteurs se rallient à la coopérative dans les
années 60 et 70. SICOLY prend alors une dimension nationale
et se développe dès 1981 sur l’export avec l’expédition des pre-
mières framboises surgelées.

Les vergers SICOLY s’étendent sur le territoire des monts et
coteaux du Lyonnais, dans un rayon de 40 km autour de la
coopérative. À ce jour, 150 producteurs adhèrent à la SICOLY,
dont de nombreux Jarréziens. Pilotes en agriculture raisonnée,
les producteurs réunis de la SICOLY sont toujours soucieux de
commercialiser des produits de qualité. 

Le point de vente Terres lyonnaises, dans l'enceinte de la
coopérative à Saint Laurent d'Agny, vend aux particuliers des
fruits et produits locaux de qualité : prix raisonnable tant pour
le consommateur que le producteur, moins d'intermédiaires,
produits locaux donc assurance d'un produit plus frais, contri-
bution au respect de l'environnement car moins de transport.
+

UN GAEC EN MUTATION : 
RENCONTRE AVEC UN EXPLOITANT JARRÉZIEN

„
Liste de producteurs locaux Jarréziens qui vendent à
la ferme : www.soucieu-en-jarrest.fr
Tous les marchés et les points de vente des coteaux
du lyonnais : www.le-lyonnais.org
Adhérents et produits Sicoly : www.sicoly.fr
Vente groupée de 17 exploitations agricoles locales :
http://www.uniferme.fr

Pour découvrir toutes les richesses locales 

Une compagnie d’acteurs agriculteurs

à la fête de la vache

Devenez « locavore » : achetez des
produits frais et de saison, sur les
marchés, aux agriculteurs, lors de  
cueillettes par exemple. Ces sont des
produits de qualité, frais, locaux, dont
le goût est meilleur que celui des
produits industriels.
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Chère Jeanne Condamin,

Cette année, nous aurions fêté vos 100 ans !
Tous ceux qui vous aimaient, vous estimaient,
vos proches, auraient été heureux de vous
entourer pour ce bel anniversaire, mais la vie en a
décidé autrement et vous n’êtes pas parmi nous
aujourd’hui.

Pourtant, de nombreux Jarréziens sont présents
ici en ce jour du 23 juin pour vous honorer et
célébrer votre mémoire, car nous inaugurons
solennellement cette place qui portera votre nom,
au fil du temps. C’est le Conseil municipal de
Soucieu qui a pris la décision de cet hommage
bien mérité. 

Quelle est la raison d’une telle distinction ?
D’abord, vous êtes une enfant de Soucieu, née
sur la place du village, au-dessus de la boulange-
rie (Parret) et à côté de la maison du peintre
Étienne Morillon (que tous les amateurs de pein-
ture connaissent bien). En grandissant, vous avez
été le témoin de tous les événements qui se sont
déroulés en ces lieux. Votre mémoire remarquable
vous a permis de retenir tout ce qui se racontait
autour de vous. Vous aimiez l’école et votre
goût du savoir se révéla précocement, si bien que
vos parents jugèrent bon d’encourager votre ins-
truction et vous poussèrent jusqu’au brevet, à
une époque où les jeunes filles ne
s’instruisaient guère. Le brevet passé, vous avez
appris à lire à beaucoup de petits Jarréziens…

Mais tout cela ne vous suffisait pas, et le goût
des sciences et des mathématiques vous poussa
vers de longues études. Vous avez enseigné les
mathématiques et la physique dans les classes
du secondaire à Lyon, tout en poursuivant votre
licence aux facultés catholiques. Votre goût des
sciences et de la recherche était insatiable et
une bourse du CNRS vous amena à préparer une
thèse de doctorat d’État en sciences physiques.
Le sujet de cette thèse était L’analyse des
métaux à l’arc électrique (méthode…). Cette
thèse fut remarquée par son originalité et inté-
ressa de nombreux universitaires parmi lesquels
des historiens (analyse des monnaies romaines…).
Le titre que vous méritez est bien celui de phy-
sicienne qui doit figurer sur cette plaque.

Votre vie d’enseignante fut bien remplie mais ne
s’arrêta pas là. Vous avez participé à la vie muni-
cipale dès 1946, à l’époque où le droit de vote fut
accordé aux femmes grâce au général de Gaulle.
Vous avez été la première à entrer au Conseil où
votre avis était écouté et apprécié. Cette carrière
au service de l’enseignement et de la commune
fut couronnée par la légion d’honneur. Une telle
vie bien remplie peut servir d’exemple à nous
tous. 

Chère Jeanne Condamin, vous n’êtes pas là, mais
nos applaudissements vous iront droit au cœur… 

„TEMPS FORTS

Loïc, et leurs éducateurs reçus en mairieNassima, Patrick, Yacin, Tom, Adrien, Sébastien,

Depuis 2008, les jeunes de l’IMPRO Les Primevères à
St-Laurent-d’Agny assurent une partie de la distribution
de Soucieu mag sur les hameaux de Marjon, Champa-
nel et Chatêtre. Sept jeunes adultes en situation de han-
dicap mental font ainsi une première approche pratique
du monde du travail. Dans ce cadre, il leur faut apprendre
à se présenter en mairie, repérer les numéros des boîtes
aux lettres, organiser la tâche de portage : les éducateurs
de l’ADAPEI travaillent sur le long terme et au fil des
années, les jeunes sont devenus capables de se repé-
rer, de s’organiser dans cette distribution et d’en parler. 

Mercredi 5 janvier, reçus en mairie, ils évoquaient cette
convention avec les élus, tout en partageant la galette des
rois. Ce partenariat est fondamental pour que chacun de
ces jeunes puisse éprouver ses propres compétences
(parfois en vue d’une future activité en ESAT ou centre
de jour) et se sentir utile et reconnu dans sa mission. Ils
nous ont dit apprécier l’accueil que leur réservent les Jar-
réziens et nous ont même, au passage, soufflé quelques
suggestions pour améliorer la distribution communale.

SYLVIE BROYER, DÉLÉGUÉE À LA COMMUNICATION

IMPRO DE ST LAURENT D’AGNY : 
POURSUITE D’UN PARTENARIAT EFFICACE

EXTRAIT DU DISCOURS DE JACQUES RIVOIRE LORS DE 
L’INAUGURATION  DE LA PLACE JEANNE CONDAMIN LE 23 JUIN 2012

La Piat, samedi 23 juin 2012, 11 heures
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Marie-Laure de la FRAPNA (Fédération Rhône-Alpes de pro-
tection de la nature) est venue à l’école Saint Julien dans les
classes du primaire pour parler de la biodiversité. Ce mot signi-
fie les diversités de la vie. Nous sommes allés dans le champ
à côté de l’école pour faire la différence entre le monde du
vivant et celui qui ne l’est pas. Nous avons ramassé des fruits,
des feuilles, de la terre, des cailloux… 

JULIE ET MATHILDE 

Une fois de retour en classe, nous avons reconstitué avec des
puzzles  les différents milieux vivants aquatiques, marins, miné-
raux, forestiers… et nous nous sommes rendu compte que tous
ces milieux étaient dépendants les uns des autres. 

Les élèves de Marie-Thérèse et d’Agnès ont
découvert la vie du hérisson
Nous avons commencé par mettre la main dans un sac. On
touchait avec appréhension quelque chose de doux. On se
demandait ce que c’était : il s’agissait d’une marionnette : Polo-
chon, le hérisson. 

HIPPOLYTE ET ROMANE

Ensuite nous sommes allés dans le pré. Nous avons cherché
des limaces, des vers de terre, des feuilles et des escargots
pour nourrir le hérisson. Puis nous avons observé les lieux où
un hérisson pourrait s’abriter : un tas de bois, des broussailles,
des pierres. Nous avons utilisé nos cinq sens pour mieux
connaître la vie du hérisson. Nous nous sommes mis en boule
comme lui pour hiberner. 

ANAÏS, VICTORIA ET MALO 

Nous retrouverons Marie-Laure le 6 mai pour une sortie sen-
sorielle en forêt et nous mettrons un composteur en place à
l’école. 

LES ÉLÈVES DE L’ÉCOLE ST JULIEN

Au cinéma

Biodiversité

LES JEUNES ont la pêche

En classe de CM, à l’école Saint Julien, nous irons trois fois
au cinéma. Au premier trimestre, nous avons vu un film muet :
«Les lumières de la ville» (City lights), dont le réalisateur et
l’acteur principal sont Charlie Chaplin. 

C’est l’histoire d’un vagabond qui vient en aide à une jeune et
jolie fleuriste aveugle et il se fait passer pour un homme riche…
Ce film drôle est un film sonore mais sans dialogue. Il arrive
de nombreuses péripéties à Charlot, de nombreuses scènes
burlesques c'est-à-dire reposant sur le comique de gestuelle.
Le travail d’acteur de Charlot est basé sur la pantomime : l’art
du mime. C’était vraiment très bien !

LES ÉLÈVES DE L’ÉCOLE ST JULIEN
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Nous avons ramassé des

fruits, des feuilles, de la

terre, des cailloux

Polochon, le hérisson

Nous avons vu un film

muet : Les lumières de

la ville
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LES JEUNES ont la pêche

Le conseil municipal d’enfants construit une spirale aroma-
tique : mais qu’est ce que c’est ?

C’est une structure de terre et de pierres sèches sur laquelle
sont plantées des plantes locales. Cette construction (de forme
circulaire et en colimaçon) permet de faire varier le degré
hydrique selon la pente, donc de planter des essences dont
les besoins en eau diffèrent.

Elle permet également d’attirer les insectes (rôle important
dans la pollinisation) et de les abriter grâce à des nichoirs.

Enfin cette construction peut servir de support pédagogique
pour la faune (insectes) et la flore locale (plantes).

Elle sera située rue de la Piat. Les travaux ont lieu pendant 6
mercredis après midi avec les services techniques et l’asso-
ciation Naturama.

Le CME a présenté son projet de spirale aromatique au Conseil
municipal du 17 décembre 2012.

Spirale aromatique

Nous avons
semé du blé

Jeudi 18 octobre, nous avons semé du blé dans une parcelle
de 25 m2 dans le champ à côté de l'école. La parcelle avait été
labourée par les agents municipaux. 

Pour commencer, nous avons cassé les mottes de terre et
enlevé les cailloux avec un piochon, une griffe et une ser-
fouette. Après nous nous sommes mis en groupe pour semer.
Avec le transplantoir, nous avons creusé une ligne de 4 cm et
pour qu'elle soit droite nous avons mis un cordeau. Dans ce
sillon, nous avons mis des grains, mais pas collés, et nous
avons rebouché avec nos mains. 

Après, nous sommes rentrés en classe et nous avons fait des
expériences dans des pots pour chercher quelle quantité d'eau
et à quelle profondeur il fallait mettre les grains dans la terre.

Tous les quinze jours, nous allons faire des prélèvements pour
surveiller la croissance. Nous récolterons début juillet et nous
ferons du pain.

VALENTINE MALLO, PAUL LAIDEBEUR, YANN CUSSAC CE2 
ÉCOLE LES CHADRILLONS

(Dans le cadre des animations éducation à l'environnement proposées par la Copamo
avec Bertrand Claudy du Mouvement national de lutte pour l'environnement).

Les semailles

Recette pour une spirale aromatique réussie
•Prévoir un emplacement sans ombre. 
•Mettre le sable partout sur l'emplacement. 
•Choisir des pierres : petites et plates pour le milieu, grosses et
plates pour la fin. ll faut progresser en colimaçon du milieu à la fin. 
•Faire de la boue et de  l’argile pour lier les pierres entre elles :
pour faire la boue, mélanger de la paille et de la terre triée. 
•Placer des nichoirs à certains endroits pour les insectes.
•Une fois la structure terminée, placer les plantes qui on le plus
besoin d’humidité tout en bas et les plantes les moins gourmandes
tout en haut.

17
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LES JEUNES

COLLèGE

ont la pêche

Commémoration du 11 novembre 1918
Une élève représentait le collège. Comme toutes les com-
munes de France, Soucieu-en-Jarrest a commémoré l’Armis-
tice du 11 novembre 1918. Garance, une élève de 3ème,repré-
sentait le collège lors de cette importante commémoration. Elle
a lu, devant le maire, les anciens combattants, les pompiers
et une assistance nombreuse, des articles de journaux de pro-
pagande de cette époque, qui ne correspondaient pas du tout
à la triste réalité et avaient pour but de rassurer les popula-
tions. 

Sondage restaurant scolaire du collège
Nous avons effectué un petit sondage auprès des élèves demi-
pensionnaires et voici le résultat. Aimez-vous la cuisine du col-
lège ? 98% des élèves apprécient la cuisine et 2% n’aiment
pas. Voulez-vous que cela change ? 99% des élèves ne veu-
lent pas et 1% le veut.

Quel est votre plat préféré ? Les élèves nous ont répondu : les
frites 34% ; les lasagnes 18% ; le hachis parmentier 5% ; le
couscous 1% ; autre : 13% et 25% aimeraient plus de frites et
de kebab.

FÉBÉE 6E, CANDICE 6D, LILIOU 6B ET MALO TRICCA 4B
EXTRAIT DE « ASO CHOC » N°30, ÉDITÉ PAR LE FOYER DU COLLÈGE,

0,60€ L’EXEMPLAIRE.
.

À l’école Saint Julien, une fois par mois, je fais de la pastorale
avec mes camarades. Cette année, j’ai visité l’église. Avec un
groupe de camarades, j’ai parcouru les allées de l’église en
écoutant les commentaires de Mr Plassard. Mais ce que j’ai
préféré, c’est le moment où je suis monté tout en haut du clo-
cher, même si j’ai eu les oreilles bouchées lorsque les cloches
ont sonné, c’est un moment que je n’oublierai pas !

La pastorale

Extrait d’Ado choc
numéro 30

«Jai eu les oreilles

bouchées»
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„ASSOS’

APEL : DES ANIMATIONS RÉUSSIES

Notre association de parents d’élèves a travaillé sur plusieurs actions pendant ce 1er trimestre : 
le calendrier 2013 de l’école St-Julien, la vente de chocolats, notre 2ème marché de Noël et le traditionnel
goûter de Noël.

Le calendrier est une première car nous
ne l’avions jamais réalisé. Des mamans
sont venues prendre les élèves en photo.
Nous avons pu faire la mise en forme et
quelques semaines plus tard, il était dis-
ponible. Chaque classe est représentée,
ainsi que l’équipe enseignante.

Depuis plusieurs années, nous réalisons
une vente de chocolats Jeff de Bruges :
les bons de commandes sont distribués
aux vacances de la Toussaint et la livrai-
son est effectuée une semaine avant les
vacances de Noël.

La 2ème édition de notre marché de Noël
a rencontré un beau succès avec des
créations nouvelles et un plus grand
choix dans les produits faits maison. Un
grand grand merci à tous les parents qui
ne font pas partie de notre association et
qui sont venus nous aider à réaliser
toutes les décorations dans les ateliers
du lundi matin, car le marché de Noël est
un événement qui demande beaucoup
de temps et d’énergie dans la concep-
tion, la création et l’organisation. C’est
notre vice-présidente Maud Boulat qui
est à l’initiative du projet et qui a organisé
cette manifestation.

Notre travail a été récompensé car nous
avons pu vendre à l’extérieur de l’école
et faire connaître notre établissement
autrement. Ce qui nous a valu un bel
article dans le Progrès. 

Les parents d’élèves ont organisé le goû-
ter de Noël, grand moment de partage
dans les classes. 

Notre loto a eu lieu le samedi 9 février
2013 à l’espace Flora Tristan. À noter
également l’opération Portes ouvertes le
16 mars à l’école St-Julien. Tous les

élèves et leurs parents sont invités à par-
ticiper au carnaval organisé pour l’en-
semble des écoles jarréziennes. Bonne
année 2013 ! +

CÉLINE JARICOT, PRÉSIDENTE DES PARENTS

D’ÉLÈVES ÉCOLE ST JULIEN

BIENVENUE À ALAIN AUBERT, 
NOUVEAU PRÉSIDENT DE L’ÉCOLE DE MUSIQUE
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Alain Aubert est enseignant et chercheur
à l’Université Jean Monnet de St Etienne
(télécommunications).

Il demeure à Orliénas, mais prend des
cours de saxophone à Soucieu, d’où
l’idée de reprendre la présidence de l’É-
cole à la suite du départ de Jean-Louis
Chareyron.

Sans dévoiler tous ses projets pour l’É-
cole, il donne rendez-vous aux Jarre-
ziens le 22 juin pour une grande mani-
festation, un spectacle et une fête de la

musique qui durera de 11h à minuit. Le
lieu variera en fonction du temps : à l’Es-
pace Flora Tristan en cas de pluie ou à
l’Espace de la Piat si le temps le permet.
De nombreuses surprises sont prévues
pendant cette journée ! +

GINETTE COQUET

„cath.aubert@free.fr
soucieumusique@yahoo.fr

ÉCOLE DE MUSIQUE
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Les animatrices vous accueillent sur
toutes les communes de la Copamo pour
des ateliers d’éveil (musique, psycho-
motricité…), selon un planning prédéfini,
et, généralement au rythme d’une fois
tous les quinze jours.

ATELIER ET FORMATIONS
Pour ce début d’année 2013, les anima-
trices du RAMI vous proposent différents
ateliers ou formations en faveur des
enfants et ou des adultes tels que :

des ateliers relaxation sur les com-
munes de Chassagny et Taluyers, au
rythme d’une fois par mois. Une per-
sonne prendra en charge un groupe
d’adultes pour une séance de relaxation
(l’animatrice prendra en charge le groupe
d’enfants dans une salle attenante avec
l’aide d’autres assistantes maternelles).

Des ateliers de psychomotricité sur la
commune de St-Sorlin : une fois par
mois, une psychomotricienne proposera
des ateliers destinés aux enfants leur
proposant des parcours de psychomo-
tricité globale, des jeux de motricité
fine… tout en expliquant aux adultes l’uti-
lité de ces jeux. Un temps de discussion
est aussi consacré aux adultes pouvant
ainsi répondre à toutes leurs questions
liées au développement de l’enfant. 

Une réunion sur le thème de la sécu-
rité routière, proposée par un membre de
la MAIF, sera organisée sur les com-
munes de Rontalon (21 janvier), Orliénas
(24 janvier), Mornant (28 janvier) et St-
Maurice-sur-Dargoire (22 février). 

Une formation de recyclage aux pre-
miers secours sera proposée aux assis-
tantes maternelles sur St-Didier-sous-
Riverie (les 22 janvier et 19 février) et sur
Orliénas (les 7 février et 28 mars, excep-
tionnellement à St-Laurent-d’Agny). 

Un mini-spectacle sur le thème du
conte sera proposé pendant les vacances
scolaires le 26 février sur St-Didier-sous-
Riverie. 

VACANCES
Les RAMI vous accueilleront pendant les
vacances scolaires sur différentes com-
munes, à raison de trois jours consécu-
tifs dans la même salle.

Février
Du mardi 26 au jeudi 28 février à St-
Didier-sous-Riverie.
Du mardi 5 mars au jeudi 7 mars à
Taluyers. 

Vacances d’avril
Du mardi 23 au jeudi 25 avril sur St-
Sorlin.
Du lundi 29 au mardi 30 avril à Chas-
sagny.

N’oubliez pas de vous inscrire à l’avance,
le nombre de places étant limité. 

Les animatrices sont à votre écoute par
mail, téléphone et vous reçoivent au
centre culturel à Mornant, service enfance
jeunesse social, sur rendez-vous, pour
des permanences d’accueil et d’informa-
tion (contrats, convention collective…) +

Tout homme laisse des traces de son
passage. La quête de cette trace sous-
tend chacun des articles rassemblés
dans le numéro 171 de la revue de l’as-
sociation L’Araire. Patrick Bernard et
Jean Lassus ont débuté des campagnes
de prospections inventaires dans le pays
mornantais dans le but d’inventorier les
sites où ont vécu des gallos romains, et
font part des méthodes employées sur le
terrain. Franck Vergnon, en décryptant les
registres de l’Hôtel-Dieu et de la Charité
de Lyon à la fin du XVIIe siècle démontre
que la population de cette époque souf-
frait de grande misère et que les pre-
mières victimes en étaient les enfants.

Des traces, des hommes passionnés en
ont laissé de remarquables, il est juste
qu’hommage leur soit rendu : Claude
Perrouin rappelle l’œuvre d’Alain Chas-
tel, à qui l’on doit notamment le sauve-
tage et la restauration du Prieuré de
Taluyers. Andrée Possety adresse un
dernier salut à Jean-Guy Mourguet, des-

cendant du créateur de Guignol à qui l’on
doit non seulement la perpétuation de cet
art de la marionnette, mais aussi la pré-
servation d’une riche collection, visible
aujourd’hui dans le musée théâtre Gui-
gnol de Brindas. Traces encore avec des
notes de lecture portant à la connais-
sance de tous, l’existence d’ouvrages
venant enrichir la mémoire collective.

DISPONIBLE
Sur commande : adresser un chèque
à l’ordre de L’Araire, passage de L’Araire
69510 Messimy.
Sur place au siège administratif de
L’Araire, passage de L’Araire 69510 Mes-
simy.
Dans divers points presse du Pays
Lyonnais. Nous consulter. 7€  + 0,75€
pour l’envoi. +

„ASSOS’

L’ACTUALITÉ DES RAMI

Les Relais d’assistantes maternelles itinérants (RAMI) sont ouverts aux enfants de moins de 6 ans et à
leurs accompagnateurs, familles, assistantes maternelles, sur inscription. 

L’HOMME ET SES TRACES AVEC L’ARAIRE

„Sud : Chaussan, Orliénas, Sainte
Catherine, Saint Laurent d’Agny, Saint
Sorlin, Soucieu-en-Jarrest, Taluyers :
Sandrine Goutany 
Catherine Burstein :
0677428231

Nord : Chassagny, Mornant, Riverie,
Saint Andéol, Sain André, Saint Didier
sous Riverie, Saint Jean de Touslas,
Saint Maurice sur Dargoire : Laëtitia
Sereno (remplaçante de Marine
Segura) : 0675714950
rami@cc-paysmornantais.fr
www.cc-paysmornantais.fr

RAMI

„04 78 45 40 37 - laraire@wanadoo.fr
www.araire.org.

L’ARAIRE
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LES ADOS LISENT 
Samedi 9 février à 15h, la bibliothèque a
accueilli un groupe d’ados de Chassieu,
qui nous nous ont lu à voix haute leur
sélection de textes (collection Trimestre,
textes de Thierry Lenain.)

LA BIBLIOTHÈQUE, C’EST
AUSSI DES ANIMATIONS
POUR LES PETITS

Heure du conte
Vendredi 15 février et vendredi 24 mai à
17h, dans l’amphithéâtre des mater-
nelles pour les grands (6-12 ans), et à la
bibliothèque pour les petits (3-6 ans).

Prix des Incorruptibles
Nous accueillons, avec les classes de CP,
l’illustratrice Alexandra Huard le 4 avril.
Et des rendez-vous pour les grands !

PRIX MES-SOU-THU
Pour sa troisième édition, le prix des lec-
teurs des trois villages propose une nou-
velle sélection de 5 romans et de 5
bandes dessinées, à lire d’ici la fin mai.
Proclamation des résultats et débat à la
bibliothèque de Thurins vendredi 31 mai
à 19h.

ATELIERS D’ÉCRITURE
«Dis-moi dix mots» : les samedi 16 mars
et 23 mars de 9h30 à midi.

BOUILLON DE LECTURE
Partage de nos lectures tous les 3ème jeudi
du mois à 20h15, en alternance à Sou-
cieu (21/02 et 16/05), St Laurent d’Agny
(21/03 et 20/06) et Orliénas (18/04).

Ces animations sont ouvertes à tous, lec-
teurs ou non. Les nouveaux sont les
bienvenus ! +

BIBLIOTHÈQUE ÉCLATS DE LIRE

„ASSOS’

„Renseignements activités :

http://bibliothequedesoucieu-
en-jarrest.hautetfort.com/

Bibliothèque : 04 72 31 15 53.

BIBLIOTHÈQUE
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Le 16 novembre 2012, le Cyclo club jar-
rézien a organisé l'assemblée des 61
clubs cyclistes UFOLEP du Rhône repré-
sentant 1657 licenciés. Gérard Grange,
maire de la commune, était présent. 

Les responsables de la commission
départementale ont dressé le bilan moral
et sportif de la saison : 68 épreuves ont
été organisées réunissant 12600 parti-
cipants dans 3 disciplines : le VTT, le
cyclotourisme et la course sur route. 

Christine Vindry qui remporte le ruban
cyclotouriste féminin UFOLEP et Alain

Rimet-Mignon, celui du VTT pour la 2ème

fois, nous firent honneur à l’occasion de
la remise des récompenses. À remar-
quer le bon classement aux 11, 12, et
15ème places de Jacques Feuillet,
Jacques André, Gilles Vindry sur le ruban
cyclotouriste masculin, avec comme
vainqueur Franck Ollagnier (club Charly
CT) sur 500 classés.

Les 102 présents ont terminé la soirée
autour du buffet animé par l'orchestre
Heptagonia, avec notre trésorier Patrick
Placé au clavier.

Dimanche 14 octobre, beaucoup de VTT
à Soucieu-en-Jarrest place E. Morillon
pour s'inscrire aux randonnées jarré-
ziennes de VTT sur 3 circuits de 15, 29,
et 39 km dans les monts du Lyonnais.
Les 245 participants se sont répartis à 13
sur 15 km, à 103 sur 29 km et à 129 sur
39 km avec des départs échelonnés de
8h à 9h30. Ils ont apprécié les terrains
variés, bois et forêts, sur des chemins
plutôt rocailleux, de belles montées, des
descentes techniques, particulièrement
sur le parcours de 39 km avec une déni-
vellation de 1300m (900 m, 29 km, 350
m, 15 km).

Le départ au plus bas s’est fait à 350 m
d'altitude, le plus haut à 850 m. Celui-ci
passe sous le Signal St-André à 934 m,
3ème sommet des monts du département
du Rhône. La météo du jour, excellente
sur ces derniers versants du massif cen-

tral face aux Alpes, a permis aux pilotes
de voir dans de bonnes conditions les
massifs du Pilat, des Monts d'Or Lyon-
nais et la vallée du Rhône, la chaîne des
sommets alpins dominé par le Mont
Blanc. L'état des chemins a permis
d'économiser le nettoyeur haute pression
à l'arrivée. Les participants de 10 à 73
ans, satisfaits du balisage, des ravi-
taillements, de la bonne organisation du
Cyclo club jarrézien (Ufolep) ont déjà
coché sur leurs agendas la 13ème édition
qui aura lieu dimanche 13 octobre
2013.

La prochaine organisation du Cyclo club
jarrézien sera un rallye cyclotouriste sur
les routes des monts du Lyonnais le
dimanche 24 mars 2013, avec le choix
de 3 circuits, 52, 88, 103 km. +

LE PRÉSIDENT ALAIN RIMET-MIGNON

„ASSOS’

61 CLUBS CYCLISTES RASSEMBLÉS À SOUCIEU

TÉLÉTHON 2012

Mieux que l’an dernier et nous
l’espérons moins qu’en 2013 !

Grâce à tous, pompiers, bénévoles, com-
merçants, municipalité, la cagnotte du
Téléthon 2012 est de 7399,88 euros. 

NOS ACTIVITÉS
Le loto du vendredi 7 décembre a compté
moins de monde que l’an dernier, mais
nous avons passé une bonne soirée
dans une ambiance très familiale. 

Le samedi matin, nous avons eu du mal
à monter le barnum sur la place, mais les
bénévoles ont mis tout leur cœur à l’ou-
vrage. Café et chocolat chaud étaient
servis aux cyclistes et aux marcheurs.
Malou a eu un grand succès avec ses
confitures. Un groupe d’enfants avait
confectionné des articles de Noël lors de
mercredis récréatifs, et Mamie Villoria
avait tricoté toute l’année écharpes et
bonnets. À 11 h, le saucisson chaud-
patates ouvrait ses portes à la Salle Flora
Tristan. 300 repas environ ont été servis.

Merci à tous et toutes pour ces 24 h de
solidarité. L’équipe Téléthon vous sou-
haite une belle année 2013. +

JOEL EMPTAZ

LES RANDONNÉES JARRÉZIENNES DE VTT
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Elle n'a pas failli à son rendez-vous du
premier dimanche de septembre, notre
Pêche de vigne qui, en mûrissant au fil
des années, a encore gagné en saveurs. 

Il y en avait pour tous les goûts. Du sport
de haut niveau avec la Course des
noyaux sur un parcours renouvelé. De la
gastronomie avec le stand des arbori-
culteurs, le marché de producteurs et la
traditionnelle soupe aux choux. De la cul-
ture avec des expositions d'artistes et
des animations musicales et théâtrales. 

À la Pêche de vigne, on prouve égale-
ment qu'on sait gérer la crise : le vide-
greniers se développe, le Troc'ados per-
dure et les métiers manuels d'antan sont
remis à l'honneur. En cas de blues pas-
sager, la buvette assure et rassure. Amis
Jarréziens et chalands de passage,
chantez, dansez, admirez, dégustez ! La
Pêche de vigne ne vous a pas déçus en
2012, elle aura autant de jus pour la pro-
chaine édition du 1er septembre 2013.
Pari lancé. Et, si au détour de l'une de
vos réflexions, il vous venait à l'idée de
participer à la mise en place de la fête
tout au long de l'année, venez, les gen-
tils organisateurs vous attendent.

Pour plus de renseignements, allez vous
promener sur notre site : 
www.fetedelapechedevigne.com. +

Situé dans le quartier de la Piat et rem-
plaçant avantageusement la Maison
pointue, le dojo permet maintenant d'ac-
cueillir dignement les «cadres» de la dis-
cipline.

Dominique Pierre (5ème Dan), qui a
honoré le dojo de sa présence lors de
ces deux journées, fait partie de ces per-
sonnes dépositaires d'un savoir et d'une
culture des arts martiaux.

Pourtant, c'est avec des mots et des
gestes simples que celui-ci est capable
de faire passer un message, de faire res-
sentir un déséquilibre ou de vous réap-
prendre à marcher !

Ces deux jours ont été l'occasion de
moments de partage, d'échange et
d'écoute avec des aïkidokas des clubs
des environs, et ont été représentatifs du

sens contenu dans l'Aïkido : la voie de la
concordance des énergies.

Ce furent aussi des moments de
détente : même si la pratique de l'Aïkido
nécessite concentration et coordination,
cet art martial laisse toute sa place à la
bonne humeur (le fondateur Morihei
Ueshiba insistait beaucoup sur ce point).

Ce week-end d'inauguration a été conclu
par un pot de l'amitié malgré les premiers
frimas de l'automne !

Alors, si vous aussi vous souhaitez pra-
tiquer dans une bonne ambiance une
discipline qui prône le contrôle de l'éner-
gie, mobilise toutes les parties du corps,
et ouverte à tous de 7 à 77 ans, rejoi-
gnez-nous les mardis et jeudi soir de 20h
à 22h (cours enfants/ado le mercredi à
18h à 19h). +

LE CLUB D'AÏKIDO DE LA MJPT INAUGURE LE DOJO

Les 13 et 14 octobre 2012, à l'initiative des deux enseignants du club, Daniel Beau et Brice
Devif, les pratiquants de la section Aïkido de la MJPT ont « inauguré » le nouveau Dojo.

„ASSOS’

„Coordonnées des enseignants :
https://sites.google.com/site/
aikidosoucieu/home

Aikido Soucieu : toutes les infos

FÊTE DE LA PÊCHE DE VIGNE
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La vie dans une Maison
d’accueil spécialisée est certes
rythmée par un quotidien
parfois lourd et répétitif,
et la MAS, Maison soleil de
Soucieu-en-Jarrest n’échappe
pas aux contraintes inhérentes 
à la prise en charge de
personnes dépendantes.

Alors, de temps en temps, il est salutaire
de faire «un pas de côté » peut-être pour
se donner la possibilité d’être ensemble
d’une façon différente, de partager des
moments d’émotion au travers d’une
représentation théâtrale telle que Bruno
Miara nous propose en cette après-midi
du vingt-trois novembre 2012. Une
manière comme une autre de se retrou-
ver avant la période d’hiver !

Avec sa compagnie il nous avait déjà
régalés en 2009 puis en 2010 avec des
spectacles atypiques et porteurs de mes-
sages généreux.

Juste la route à traverser, mais la pré-
sence des gendarmes de Mornant a per-
mis à tous nos résidents et à leurs
familles d’accéder sans encombre à la
salle des fêtes que la mairie nous a aima-
blement prêtée.

Cette fois le message que portent ces
«Trois petits contes mal fichus, bancals
et tout tordus » est explicite. « Entre fan-
taisie, imaginaire et réalité ce spectacle
vient nous parler du handicap avec
finesse et poésie ».

Il faut dire que Bruno n’est pas non plus
un comédien tout à fait comme les
autres. Non seulement il est un voisin
attentif mais il n’a pas son pareil pour
évoquer ces thèmes disons… difficiles
de la plus délicate des façons et avec
une authenticité rare.

Bien au-delà de la performance d’acteur,
la sincérité de son engagement a permis
à l’ensemble des invités, aux profes-
sionnels comme aux familles, de parta-
ger des émotions fortes.

Quant aux résidents, au premier chef
concernés par ces trois petits contes,
leurs réactions au cours du spectacle
semblaient montrer (comme souvent)
qu’ils en ont eu une sorte de compré-
hension intuitive et finalement réconfor-
tante. Le pari était audacieux ; peut-être ;
mais nous l’avons tenté en parfaite
connaissance de cause en préparant cet

événement avec Bruno longtemps à
l’avance. En tout cas, aucun spectateur
présent cet après-midi-là ne pouvait res-
ter indifférent à un tel message. Pendant
que l’on buvait le verre de l’amitié, les
discussions allaient bon train car de toute
évidence le sujet touchait au plus pro-
fond.

On peut noter que plus de la moitié des
familles se sont déplacées et que bon
nombre nous ont exprimé leur regret de
ne pas pouvoir être présentes.

Merci à tous !
Un grand merci aussi aux autres éta-
blissements qui ont pris la peine de se
déplacer avec leurs résidents pour vivre
ce moment avec nous, notamment la
MAS de Révolat de Feyzin et le Village
de Sésame.

La présence ce jour-là de représentants
de la mairie de Soucieu nous confirme
aussi que la Maison soleil est un endroit
qui compte dans la vie de la commune,

marquant par là une forme d’intégration
assez remarquable. Quelques per-
sonnes bénévoles de notre association
fondatrice (L’association Soleil) ne man-
quaient pas non plus à l’appel.

Encore une fois, que toutes et tous soient
remerciés car leur présence validait aussi
les efforts et l’engagement de nos col-
lègues pour la réussite de cette soirée.

Plus tard, a germé l’idée d’organiser une
rencontre avec les familles, Bruno Miara
et quelques professionnels, pour repar-
ler de ce spectacle et de ce qu’il nous a
fait vivre.

Prendre le temps de prolonger la dis-
cussion d’ici quelques mois, profiter de
ce formidable et audacieux «Pas de
côté» qu’une représentation théâtrale
nous a permis de faire… Quelle drôle
d’idée ! Et pourquoi pas ? +

YVES LAURENT, ÉDUCATEUR 
À LA MAISON SOLEIL

„ASSOS’

TROIS PETITS CONTES PAS SI MAL FICHUS !
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Au village sans prétention,
on va encore faire sensation :
Brassens, ses fils et ses copains
s'invitent pour le 9ème festival.
Sur le thème de la rencontre 
et de la convivialité, la chanson
réunira encore une fois tous 
les amateurs de textes 
et de musique. 
Au programme 2013, une soirée très fes-
tive le vendredi à l'espace Flora Tristan
avec les Vieilles pies et Lucas Rocher.
Dès 19h, l'apéro concert vous mettra
dans l'ambiance. Samedi, c'est une soi-
rée cabaret qui nous permettra de décou-
vrir Brassens mis en scène chez «Léon
et Margot» après un Brassens revisité
«sans vergogne». 

Gratuit, ouvert à tous, libre d'accès... le
samedi après midi et tout le dimanche,
ne vous privez pas de venir écouter les
concerts gratuits et participer aux ani-
mations dans le quartier des écoles. 

Tous les bénévoles se mettront en quatre
pour vous accueillir, assurer votre confort
et de bonnes conditions d'écoute, vous
proposer boissons et restauration, tou-
jours issues de produits locaux.

Vous pouvez désormais acheter les
billets via notre site : 
www.lesfilsdegeorges.com,
qui a dit qu'un jour Brassens ne passe-
rait pas aux nouvelles technologies. 

Au rendez-vous des bons copains,
y'avait pas souvent de lapin ! Rendez-
vous fin mai ! +

RENDEZ VOUS DES BONS COPAINS 
LES 24, 25 ET 26 MAI 

VENDREDI 24 MAI
19h : apéro concert à l’Espace
Flora Tristan.

21h concert : Lucas Rocher,
puis les Vieilles pies.

SAMEDI 25 MAI
À partir de 16h, quartier 
des écoles, concerts gratuits 
et animations.

20h30 soirée cabaret 
à l'espace Flora Tristan.

DIMANCHE 26 MAI
Gratuit. 

À partir de 10h30 : bœuf
Brassens cour de l'école.

12 h : repas champêtre.

13h30 : ouverture du Tremplin,
une sélection d'auteurs
compositeurs.
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Hado, jeune Golden de 3 mois
tout juste, affectionne autant 
les moquettes de la salle Jean
Carmet que les dalles plus
froides d’une gare SNCF, la salle
de restaurant ou même
l’assemblée municipale. 
Destiné à seconder une personne han-
dicapée, ce jeune chiot doit se familiari-
ser à toutes les ambiances, dans une dis-
crétion maximale. « À une restriction
près : les tapis roulants, qui l’effraient
encore un peu. » commente Jacques
André, chargé du bon déroulement de
cette initiation. Il y a plus d’un an,
Jacques et Chantal avaient postulé pour
devenir famille d’accueil auprès d’Handi
chien. L’association leur a proposé un
bébé Golden Retriever en novembre der-
nier. Retriever signifie : « Rapporte ! » et
c’est fou ce qu’un chien peut effective-
ment ramener dans sa gueule : clé, télé-
phone, télécommande, lunettes, petite
cuillère, etc.) ! Devenu adulte, Hado
devrait être en capacité de répondre à
une cinquantaine d’ordres : ouvrir les pla-
cards, aboyer sur commande, ramener
les courses, etc.

18 MOIS D’ÉDUCATION 
À LA MAISON
Selon son évaluation finale, le chien
assistera une personne en situation de
handicap moteur, participera à l’éveil
social d’un enfant autiste ou fera son
entrée dans une maison de retraite pour
stimuler des résidents âgés ou atteints
d’Alzeimer. Entre-temps, il incombe à
Jacques d’assurer son éducation à la
propreté, de le rendre réceptif… sans
trop de câlins car l’objet unique d’atta-
chement doit rester le jeune handicapé
qu’Hado secondera. 

Même si Hado est un chiot magique  qui
occupe les conversations et délie déjà les
langues, la tâche s’avère plus astrei-
gnante que Jacques ne le soupçonnait
au départ : pas question de laisser le
chien livré à lui-même plus de quatre
heures. Obligation aussi de trimballer des
croquettes en permanence dans ses
poches, la récompense étant à la clé de
tout exercice ! Il faut s’habituer à « pen-
ser chien » : par exemple, la réprimande
ne fonctionne pas chez nos compagnons
à quatre pattes. En cas de bêtise immi-
nente, il sera bien plus efficace de détour-
ner l’attention du jeune chiot qui com-
mence à mordiller les rideaux ! À méditer.
«Nous n’avions jamais porté autant d’at-

tention au dressage de notre propre
chien précédemment. Et là, c’est nous
qui apprenons.»

PASSER LE RELAIS À LA
PERSONNE HANDICAPÉE
Tous les 15 jours, Gaëlle, éducatrice
canine conseille et contrôle la progres-
sion d’Hado, supervise les soins vétéri-
naires, entièrement à la charge de l’as-
sociation. La famille d’accueil,
strictement bénévole, n’engage pas de
dépenses. Dans deux ans, après six
mois de stage collectif et au terme d’une
cérémonie souvent émouvante, le chien
sera remis gratuitement à un jeune han-
dicapé : il en coûte chaque fois
13600 euros à cette association natio-
nale qui vit exclusivement de dons. 

À ceux qui l’interrogent sur la séparation
prévue en octobre 2014, Jacques
remarque simplement qu’Hado fera le
bonheur d’une personne handicapée.
«Je serai à la fois très triste — mais ça
passe ! — et très content, et cela… ça
reste !»

PROPOS RECUEILLIS PAR S BROYER

À signaler, une expérience similaire, à
Marjon, où Audrey a élevé dix huit mois,
en famille, un lointain cousin d’Hado.
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Soucieu Mag’ est une publication 
de la mairie de Soucieu-en-Jarrest.
DIRECTEUR DE PUBLICATION : 
Gérard Grange
RÉDACTION : Sylvie Broyer, Véronique
Lacoste, Latifa Gaudin, Ginette Coquet, Patrick
Fontes. 
PHOTOS: Sylvie Broyer
COORDINATION : Alexandra Lao
CRÉATION : Chlorofeel Communication
IMPRESSION : LD Fab
Mairie de Soucieu-en-Jarrest 
Place de la Flette
69510 Soucieu-en-Jarrest
Tél. : 0478052633
Site : www.soucieu-en-jarrest.fr
Mail : contact@soucieu-en-jarrest.fr

Prochaine parution : 18 juin 2013. Merci 
de faire parvenir articles et photos pour 
le 1er mai 2013 en mairie :

communication.soucieu@orange.fr

Soucieu-en-Jarrest est un village 
de la Communauté de communes
du pays mornantais.

„PORTRAIT

FAMILLE D’ACCUEIL
POUR HANDI’CHIEN

„649 avenue Bourgelat 
69280 Marcy l‘Etoile 
Tél. : 04 78 87 63 93
www.handichiens.org

HANDI’CHIENS LYON
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„SORTIR CHEZ NOUS OU JUSTE À CÔTÉ
La passion de

Médée
Vendredi 22 mars à

20h30.
Mythique voix que

celle de Médée,
retrouvez cette

héroïne grecque qui
perpétue la légende
transformée par ses
descendants en rite

éternel.
www.premieracte.net

BP Zoom
Dimanche 7 avril à 17h.
Pour fêter ses 20 ans de
scène, le duo de clown BP
Zoom a concocté un
mélange savoureux de gags
comiques et situations
burlesques un peu à la
manière d’un Buster Keaton
et Jacques Tati.
www.temalproductions.com

Le Petit Monde 
de Solange

Mardi 30 avril à 15h.
Avec ce spectacle, la Cie Le

grand Jeté, Frédéric Cellé
aborde la danse

contemporaine de manière
ludique et joyeuse, rythmée

par les grands airs des
ballets classiques et

plongeant le jeune
spectateur dans un monde

de personnages en couleurs
qui donne envie de se

costumer :
www.legrandjete.com

Soirées Le Temps d’un film
15 mars, 24 mai, 5 et 12 juillet.
Séances en plein-air.
letempsdunfilm.free.fr

Trop fort !
Mardi 28 mai : documentaire et débat sur le hip-hop. 

Vendredi 31 mai : scène ouverte aux danseurs amateurs et spectacle Déserts. 
Samedi 1er juin : film Beat street et atelier Graph

Gil Chovet
Mardi 5 mars à 15h.
Chanteurs pour les petits,
mais pas que !
www.gilchovet.com

soucieu mag 37 FEVRIER 2013_V  01/02/13  14:25  Page27



Le saucisson chaud du téléthon a rassemblé une nombreuse assistance

Le bistro lecture : une dizaine de lectures passionnantes

CCAS : les colis remis à nos aînés

Jacques Rivoire présente la correspondance de Roger Kowalski

L’Amicale des sapeurs pompiers organisait le Téléthon

Le 8 décembre au centre-bourg
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